CEREMONIES COMMEMORATIVES DE LA VICTOIRE DU 8 MAI 1945

(Jeudi 8 mai 2003)

Monsieur le Député, 

Mesdames, Messieurs les Maires-Adjoints et Conseillers Municipaux, Chers Collègues,

Mesdames, Messieurs les Présidents et Représentants des Associations Locales d’Anciens Combattants et Victimes de Guerre,

Chers Collégiens de notre ville qui avez participé au concours 

sur la Résistance,

Enfin,

Mesdames, Messieurs, Chers Amis,
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Dans le calendrier, un jour férié n’est jamais le fruit du hasard ou la conséquence d’un fait anodin.

Il est, au contraire, le résultat d’évènements dont la portée est susceptible de marquer la vie et la mémoire d’une patrie, pendant des générations.

Le 8 mai 1945, jour de la Victoire sur les armées et le régime de l’Allemagne nazie en est, je crois, la parfaite illustration.

Cette commémoration, particulièrement chère au cœur de tous les français, symbolise tout à la fois, l’achèvement d’un terrible conflit mondial, la fin de quatre longues années d’occupation de privation et d’humiliations, ou encore l’avènement d’une liberté recouvrée ; liberté espérée avec tant d’impatience qu’elle en  occupait tous les esprits et les rêves.
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Ce 8 mai, est également synonyme de victoire sur l’oppression, la barbarie et la terreur, dans lesquelles une idéologie aussi immonde qu’inhumaine a plongé l’Europe entière durant plusieurs années.

Quelques jours à peine auparavant, à la fin du mois d’avril 1945, l’avancée des armées alliées venait, en effet, de permettre la libération des premiers camps de concentration nazis.

Il n’existe à mes yeux pas de mots assez forts pour décrire l’horreur, le dégoût, l’incompréhension et la colère inspirés par ces camps de la honte, dont la simple évocation des noms fait froid dans le dos.

Aujourd’hui encore, il n’est pas facile d’accepter la malheureuse et horrible réalité des faits.
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Nous devons pourtant bien nous y résoudre et perpétuer à jamais le souvenir et la mémoire de ces millions d’hommes, de femmes et d’enfants, qui à travers toute l’Europe, furent déportés et conduits de force, par convois entiers, tels des animaux, dans ces affreux camps, pour y subir les pires atrocités, allant jusqu’à l’assassinat pour un grand nombre d’entre eux.

Oui, de véritables crimes contre l’humanité ont été perpétrés au nom d’une idéologie abjecte et absurde.

Oui, ce fait est indéniable, ni même discutable, n’en déplaise à certains, et nous devons, aussi souvent que possible ;  le rappeler et le clamer haut et fort pour éviter que les prochaines générations ne soient amenées un jour à connaître une telle tragédie.
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Mes Chers Amis,

En ce jour du 8 mai, nos souvenirs et notre reconnaissance vont bien entendu également à toutes les victimes civiles et militaires de ce conflit, à tous ces soldats des armées françaises, de la France Libre et des Forces alliées, à tous les membres des réseaux de la Résistance, qui sont tombés au combat, ont subi des blessures, ont été prisonniers ou fait l’objet des sévices et de tortures.

Sans leur courage et leur force de conviction inébranlable, sans leur foi en l’avenir et leur amour de la liberté, jamais peut-être la victoire du 8 Mai 1945 n’aurait été possible.

Ils forcent tous notre admiration et nous leur seront éternellement reconnaissants pour leur action en faveur de leur pays et de l’humanité toute entière.
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Vous me permettrez, à ce propos, de vous dire combien  j’ai été particulièrement choqué par les propos tenus par certains dirigeants américains, ou les titres de quelques journaux britanniques ou d’outre Atlantique, accusant au cours de ces dernières semaines à l’occasion de l’intervention militaire en Irak, la France et les Français d’avoir la mémoire courte et de manifester une profonde ingratitude à l’égard de tous ces soldats de nombreuses nations amies ayant perdu la vie en participant aux combats pour la libération de notre pays.

Ces accusations, totalement gratuites étaient fort déplacées et  sans aucun fondement.

Notre pays et son peuple savent parfaitement ce que nous leur devons, en matière de gratitude et de respect.

Si jamais il arrivait à certains de pouvoir l’oublier un jour, ce dont je doute, la simple vision de ces gigantesques cimetières militaires situés sur les côtes normandes, en Champagne ou dans l’Est de la France, suffirait à le leur rappeler.
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Mes Chers Amis, 

Le 8 mai nous permet enfin, chaque année, de rendre hommage à la mémoire et à l’action de toutes ces femmes et ces hommes, épris de liberté et de démocratie, qui se sont engagés au service de la nation, dans tous les réseaux de la Résistance.

Ces véritables héros, qu’ils soient illustres ou méconnus, ont joué un rôle essentiel dans la libération de notre pays et la défaite du nazisme.

A cet égard, je ne saurai trop que conseiller aux plus jeunes d’entre-nous, de regarder cet après-midi le magnifique film diffusé sur une chaîne du service public, « l’Armée des ombres », réalisé par Jean-Pierre MELVILLE, adapté du roman de Joseph KESSEL.
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Ce film constitue un véritable document et dépeint l’itinéraire admirable et douloureux des membres d’un réseau de la Résistance, confrontés au quotidien au risque, aux trahisons, voire à la mort.

A quelques jours du 60ème anniversaire de la création du Conseil National de la Résistance, à l’initiative de Jean MOULIN, cette commémoration revêt une signification particulière.

Dans le cadre de cet anniversaire, la Municipalité a d’ailleurs décidé de faire réaliser une médaille spécifique, qui sera remise dans le courant du mois de Juin, aux Résistants Génovéfains ou à leurs familles, à l’occasion d’une réception.

Vous le constatez, Chers Amis, cette journée du 8 mai n’est vraiment pas un jour comme les autres.
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Et je suis particulièrement heureux de voir ici réunies toutes les générations, avec de nombreux jeunes de notre ville, qu’il s’agisse des collégiens ayant participé au concours de la Résistance, et nous distinguerons en fin de mâtinée à l’Hôtel de Ville, ou des élèves du Conservatoire Municipal qui nous interprèterons dans quelques instants l’hymne national, suivi d’un chant pour la clôture de cette cérémonie.

Leur présence, ce matin, est porteuse de nombreux espoirs de paix et de fraternité pour les années qui viennent.
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